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isoler ; contrôleçjfâjgu'elle fait, qui elle voit,

avec qui elle parlêprèslamortdeMarieTrinti9nantaisser ; la
que savez-vous sur la violence conjugale

dévaloriser, dans K^Rtîmité ou devant les autres ;
1 L'usage d'alcool ou de drogue peut pousser un homme à battre sa
conjointe.
2 C'est impossible qu'il soit violent avec sa partenaire ; c'est un homme
doux et gentil au travail et très apprécié de ses amis.
3 Les insultes, l'intimidation, les menaces, la jalousie, le contrôle, les
pressions, l'humiliation et les cris ; c'est vraiment de la violence et ça fait mal.
4 Les femmes sont à l'origine de la violence : elles la cherchent, souvent
elles ont couru après.
5 Les violences psychologiques et verbales sont plus difficiles à arrêter.
6 Avec beaucoup d'amour, les femmes peuvent arriver à changer les
comportements violents de leur partenaire.
7 Aider les femmes violentées ne sert à rien car elles retournent vivre avec

pnrlpffpir • pv/^p/eur^nitaM/p
8 Les femmes violentées par leur conjoint sont peu scolarisées.
9 II arrive qu'en quittant un conjoint violent, on ne mette pas fin à la vio-

10 Les hommes violentent leur conjointe parce qu'ils vivent des situations
stressantes.

attaquer physiqu®m®nLses organes sexuels ; la
1 FAUX II n existe pas de substance possédant le pouvoir de rendre
quelqu'un violent contre sa volonté. L'alcool ou les drogues servent plutôt
d'excuses aux hommes violents pour se déresponsabiliser de leurs comportements.

Ce sont des substances qui réduisent les inhibitions et peuvent
faciliter l'utilisation de la violence.

2 FAUX II n'y a pas de portrait-type du conjoint violent (ou de la conjointe
violentée). Les faits prouvent qu'ils utilisent rarement la violence dans leurs
relations sociales ou professionnelles. Le conjoint violent peut donc être

~^r^L—Oa.\ un bon compagnon de travail, un charmant voisin ou un membre de votre

10

o i o o,
^^^râw 3 VRAI Les violences psychologiques et verbales ont des conséquences

_/Lä cô Ca „ s fcCt /_ V^^^^> très importantes. Elles diminuent l'estime de soi, brisent, détruisent, tuent
~3 ^ 2 I g 1 Z à petit feu. Pour de nombreuses femmes, elles constituent l'aspect le plus

HMtàklikle se SÖtGlä&T, la traiter comme une° - - 5 — 4 FAUX Personne ne cherche à se faire violenter et personne ne mérite de
l'être. La violence est un comportement appris, choisi et utilisé comme
moyen de contrôle et de domination. La personne qui décide d'utiliser la
violence face à une situation en est la seule responsable.

^ 5 VRAI Ce sont des formes de violences qui se manifestent plus subtile-
^ % o ment et qui s'avèrent aussi plus tenaces. Contrairement à la violence phy-

m £ sique qui est le comportement le plus facile à désapprendre, les violences
o m psychologiques et verbales persistent souvent après une thérapie.

é °£ £ ou le Q( élevant la voix ou en
6 FAUX Seuls les hommes eux-mêmes, après avoir réellement pris

w £ conscience de leur violence et reconnu leur responsabilité, peuvent déci-
cr der de modifier leurs comportements.
_i (u J
m "ö 7 FAUX Aider une femme violentée lui permet de faire les pas nécessaires
^ ^ pour s'en sortir. Reprendre le contrôle sur sa vie et redécouvrir son poten-

w i •* tiel nécessitent beaucoup de soutien. Il est essentiel de ne pas blâmer les

s m w victimes et de les respecter.
Cf < "> > l I I 1 I è

£ £ X a 8 FAUX La violence n'a pas de visage précis quant à un niveau d'instruc-
h w ^ w tion, à l'âge et au statut socio-économique. Les femmes violentées par
Hw+i leur conjoint se retrouvent partout.

a,j><ri^ Aq niff^r i f^tDi ifff^r lin ttrf?r jf*^ rvi'
I

'
¦' m' m 9 VRAI Après une séparation, le conjoint violent peut menacer,

leur conjoint se retrouvent partout.

o\/p/ /vVRAI Après une séparation, le conjoint violent peut menacer, harceler ou
attaquer physiquement son ex-partenaire.

Ul {.JKJI II I fc//^ dOS 0O° FAUX Tous les hommes vivant des situations stressantes ne s'en pren- 7ê
nent pas à leur conjointes. Et comment expliquer que la cible choisie par
les hommes violents soit si souvent leur partenaire amoureuse »
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